Aux évêques ukrainiens
L’Euro-intégration : la fin du christianisme
Le 12 décembre 2013, la Cour européenne a rendues égales les unions homosexuelles et les familles traditionnelles. Même ces États membres qui n'ont pas encore légalisé les mariages homosexuels seront tenus de les accepter en vertu de cette décision.
En 2013, les pays scandinaves et la Suisse ont commencé à promouvoir la légalisation de l'inceste.
Le 24 janvier 2014, le Parlement italien a adopté un projet de loi sur la légalisation de la pédophilie.
Le 4 février 2014, le Parlement européen a adopté une résolution pour la reconnaissance légale d'un troisième genre, qui comporte deux catégories : les transgenres et les intersexués. Les autorités d'Etat sont obligées de reconnaître ce troisième genre dans les documents personnels de telles personnes. Les transgenres (transsexuels) sont ceux qui soit ont subi une opération pour changer de sexe ou qui, même sans opération chirurgicale, se considèrent comme appartenant au sexe opposé. « La transsexualité : la manifestation la plus grave des troubles d'identité du genre» (Miller-Keane, Encyclopédie et Dictionnaire de médecine).
Les individus intersexués se déclarent être homme et femme en même temps, ou quelque chose entre les deux.
En essence,  il s'agit d'un trouble mental et, en plus, d’une possession par un démon impur. Jésus n’a pas toléré les esprits impurs, mais il les a chassés a délivré les gens de cet esclavage. Le signe extérieur de libération après que le démon ait été chassé, c'est que la personne concernée revenait à la raison (voir Marc, 5:15).
Dieu a créé les gens hommes et femmes. Il n’a pas créé de troisième sexe.
La légalisation de la transsexualité est un extrémisme politique qui vise à approfondir la crise démographique et à désintégrer les relations interpersonnelles saines au sein de la société. Une campagne de propagande transgenre agressive est effectuée dans les médias de masse, dans le monde de l’éducation et dans toutes les sphères de la société. Le rejet de la transsexualité sera considéré comme une forme de discrimination inacceptable, et sera puni par la loi. Tous les organes d'État, la police, la magistrature, les procureurs, les services de santé, l'armée et l'éducation, seront obligés d'accepter cette forme de perversion. Ce qui était d'être classé parmi les troubles mentaux qui menacent la stabilité de la société, est aujourd'hui considéré comme un standard qui doit être accepté par tous sous la menace de sanctions. La transsexualité commence avec des phrases telles que la tolérance, et se termine par une dictature brutale pour la grande majorité.
On trouve des gens pervers sont dans toutes les sociétés, mais seulement en très petit nombre, et une société saine ne les privilégie en aucun cas. Toutefois, si cette aberration mentale est imposée par la loi et sous la menace de sanctions, elle détruira en particulier la jeune génération. Cela signifiera la légalisation de la perte de la raison, de la démoralisation et de l'autodestruction des nations.
Conclusion pour l'Ukraine
La nation ukrainienne est fondée sur des principes chrétiens et moraux. L'homosexualité et la transsexualité sont inacceptables pour le christianisme. Il n'y a qu'une seule option : le christianisme, ou les transgenres.
La chancelière Merkel a déjà préparé un piège pour l'Ukraine les 20 et 21 mars 2014 : la signature de l'Association avec l'UE. Si l'Ukraine choisit d'entrer dans l'UE, elle accepte automatiquement la perversion de l'homosexualité et la transsexualité, et déclare la destruction du christianisme.
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évêques-secrétaires
Ukraine , le 14 mars 2014
Copies envoyées: 
Aux présidents des États membres de l'UE et aux eurodéputés
Aux présidents et gouvernements de la Russie et de la Biélorussie
Aux députés de l'Ukraine
Aux membres des conseils régionaux de l'Ukraine
Aux évêchés d'Europe.
